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Introduction
 
Vous avez fait deux fois le bon choix : en achetant OS X Mavericks d’abord, en achetant cet ouvrage ensuite. Que vous débarquiez dans le monde Macintosh ou que vous soyez un vieux de la vieille, vous trouverez, dans ce livre, tout ce dont vous avez besoin. De plus, vous apprendrez dans la joie et la bonne humeur. Un pari fou ? Nous relevons le défi.
 

À propos de cet ouvrage
 
Ce livre est l’évolution logique des précédents ouvrages de la collection Pour les Nuls que nous avons écrits à propos du système d’exploitation du Macintosh depuis sa version 7.5. Bien entendu, Mavericks est la toute dernière mouture de ce logiciel développé par Apple, un logiciel sans lequel votre Mac ne servirait qu’à décorer votre intérieur. Vous trouverez ici tout ce qu’il faut savoir pour utiliser correctement cet outil.
 
 

 
Mavericks est un programme vaste et complexe. Ce livre se veut pourtant simple et humble – pour ne pas dire décontracté, voire carrément amusant parfois.
 
 

 
Pour conclure cette section sur une note optimiste, nous dirons que nous avons eu à cœur de décrire Mavericks dans un langage simple, que tout être humain normal est à même de comprendre et avec pour objectif majeur de vous aider à mieux appréhender la logique qui sous-tend ce système. Trucs et astuces vous permettront en outre de gagner en efficacité.


 

Ce que vous ne trouverez pas dans ce livre
 
Savez-vous qu’un livre de la collection Pour les Nuls ne doit pas excéder un certain nombre de pages ? Non ? ! Eh bien maintenant vous le savez ! C’est avec un humour et un plaisir non dissimulé que nous vous indiquons, dans la liste ci-dessous, l’ensemble des choses qui auraient pu figurer dans l’ouvrage mais que vous n’y trouverez pas. Vous pourriez conclure à l’inutilité de lire ces quelques lignes. Ce serait une erreur. En effet, la liste que nous allons dérouler sous vos yeux vous permet de ne pas chercher dans le reste de l’ouvrage ce que vous n’y trouverez de toute façon pas. Vous allez donc gagner un temps considérable que vous auriez perdu en recherches inutiles. Donc, dans cet ouvrage, vous ne trouverez pas : 


 
	
[image: coche.jpg] Des informations sur des applications livrées avec OS X Mavericks : Mavericks n’installe pas moins de 50 applications qui résident dans le sacro-saint dossier éponyme de votre disque dur ainsi que, pour certaines, dans le dossier Utilitaires. Certes, ces programmes sont importants, mais si nous les traitions dans ce livre, son volume serait tel qu’il vous faudrait une brouette pour le ramener à la maison.
 Cet ouvrage est consacré à l’utilisation de OS X. Par conséquent, nous n’y présentons que quelques applications en lien direct avec ce système d’exploitation, comme Calendrier, Contacts Messages, Mail, Safari, TextEdit, etc.
 Nous n’abordons donc pas d’autres applications dont l’utilisation est largement développée dans d’autres ouvrages de la collection Pour les Nuls, iLife par exemple.


 
	
[image: coche.jpg] Des informations sur des programmes compatibles avec OS X Mavericks, comme Microsoft Office, iLife, iWork, Adobe Photoshop, Quicken, etc. : il s’agit de programmes spécifiques dont la fonction n’est pas l’utilisation de Mavericks à proprement parler. Des centaines de livres existent à leur sujet. Inutile d’alourdir celui-ci avec des logiciels que vous n’utiliserez peut-être jamais.
 
	
[image: coche.jpg] Des informations sur la programmation Mac : il s’agit d’un livre consacré à l’utilisation de OS X Mavericks et pas à l’écriture d’un code rébarbatif ayant permis à un ordinateur d’exprimer son talent sous vos yeux médusés. Si nous étions entrés dans les détails de la programmation de Mavericks, cet ouvrage aurait pour le moins triplé de volume !





 

Quelques conventions
 
Prenez dès à présent connaissance de quelques conventions utilisées dans cet ouvrage et grâce auxquelles vous naviguerez plus facilement dans les différentes parties qui le constituent : 


 
	
[image: coche.jpg] Lorsque nous vous engageons à choisir une commande dans un menu, nous nous exprimons de la manière suivante : « Fichier/Ouvrir », ce qui, en clair, signifie : « Déroulez le menu Fichier et sélectionnez-y la commande Ouvrir. »
 
	
[image: coche.jpg] Les éléments que vous êtes censé saisir au clavier sont présentés en gras.

 
	
[image: coche.jpg] Parfois, des phrases entières apparaissent en gras. Il s’agit généralement des différentes étapes d’une mise en œuvre. Dans ces conditions, nous présentons en maigre les éléments que vous êtes censé taper.
 
	
[image: coche.jpg] Les adresses Web et divers éléments qui s’affichent à l’écran apparaissent sous cette forme.
 
	
[image: coche.jpg] Lorsque nous vous engageons à utiliser la touche ⌘, nous faisons référence à la touche Commande (Cmd), identifiée tout à la fois sur le clavier par une pomme et par un trèfle.
 
	
[image: coche.jpg] Enfin, quand nous vous signalons qu’il existe, pour telle ou telle commande ou opération, un raccourci clavier, nous vous indiquons les touches qui constituent ce raccourci. Ainsi, l’instruction « Tapez ⌘ + P » signifie : « Enfoncez la touche ⌘, maintenez-la dans cette position tandis que vous activez la touche P ; relâchez ensuite ces deux touches. »





 

Prérequis illusoire
 
Nous sommes partis du principe que vous ignorez tout de OS X Mavericks, mais que vous savez ce qu’est un Macintosh et un système d’exploitation. Nous nous sommes attachés à expliquer ce programme dans un langage clair et concis, en le décrivant de la manière la plus complète possible. Nous espérons avoir atteint notre but.


 

Des icônes, de-ci, de-là
 
Régulièrement, des icônes placées dans la marge attirent votre attention sur les paragraphes en regard.
 
[image: i0002.jpg]Elles épinglent un raccourci, une astuce ou une fonctionnalité non documentée de OS X. À lire.
 
[image: i0003.jpg]Elles mettent l’accent sur un élément important. À mémoriser absolument.
 
[image: i0004.jpg]Il s’agit de considérations d’ordre technique dont vous n’êtes pas obligé de prendre connaissance.
 
[image: i0005.jpg]Ne négligez pas ces icônes : elles mettent l’accent sur des points qui méritent une attention particulière, car ils peuvent mettre vos données, voire votre Mac, en danger.
 
[image: i0006.jpg]Nous nous servons de cette icône pour identifier des fonctions qui nous ont particulièrement plu ou déplu.
 
[image: i0007.jpg]Elles signalent les caractéristiques et nouveautés liées à Mavericks.


 

Et maintenant ?
 
Installez-vous confortablement devant votre Mac et lisez ce livre.
 
 

 
Si vous débutez avec OS X, nous vous recommandons de lire d’abord les premiers chapitres qui décrivent les fonctions élémentaires et, partant, vitales de ce système d’exploitation.
 
 

 
Même si Mavericks diffère légèrement des précédentes versions de Mac OS, la première partie du livre est tellement basique qu’elle n’apprendra rien à ceux d’entre vous qui ont déjà utilisé une ancienne version de ce système d’exploitation. Si vous faites partie de ces lecteurs, consultez directement un sujet qui vous intéresse.

[image: i0008.jpg] 

Avertissement aux lecteurs
 
Les Éditions First Interactive attirent l’attention de leurs lecteurs sur les risques encourus par le téléchargement illégal sur Internet ou la gravure de fichiers protégés par des droits d’auteur.
 
 

 
Les Éditions First Interactive rappellent que la copie partielle ou totale et, par voie de conséquence, le téléchargement d’œuvres littéraires, cinématographiques ou musicales sont strictement interdits sans autorisation expresse des ayants droit. En l’absence d’une telle autorisation, les utilisateurs d’Internet téléchargeant des œuvres protégées s’exposent aux peines prévues à l’article L. 335-4 du Code de la Propriété intellectuelle.
 
 

 
Quel que soit leur pays, les lecteurs sont invités à prendre connaissance des lois locales portant sur la protection des œuvres intellectuelles.






 



Première partie
 
Trouver ses repères
 
[image: i0009.jpg]

 
Dans cette partie…
 
 
	
[image: triangle.jpg] Commençons par le commencement. Premières manips, notamment comment allumer votre Mac.
 
	
[image: triangle.jpg] Présentation feutrée du Finder et du Bureau.
 
	
[image: triangle.jpg] Mettez Mavericks à votre main.
 
	
[image: triangle.jpg] Le Dock est là pour vous servir.
 
	
[image: triangle.jpg] Fenêtres, icônes et menus : les bases, en somme.
 
	
[image: triangle.jpg] Si vous êtes en difficulté.
 
	
[image: triangle.jpg] Trucs et astuces pour vous simplifier la vie.
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Découvrir OS X Mavericks

 
 

 

Dans ce chapitre : 


 
	
[image: triangle.jpg] Qu’est-ce qu’un « système d’exploitation ».
 
	
[image: triangle.jpg] Allumer la machine.
 
	
[image: triangle.jpg] Comprendre la séquence de démarrage.
 
	
[image: triangle.jpg] Éteindre proprement.
 
	
[image: triangle.jpg] Éviter les embûches.
 
	
[image: triangle.jpg] Maîtriser les actions souris.
 
	
[image: triangle.jpg] Obtenir de l’aide.




 
 

 
Vous avez choisi OS X (dix, pas x) Mavericks ? Félicitations ! Vous avez bien fait, car c’est bien plus qu’une mise à jour du système d’exploitation. Mavericks comporte en effet diverses fonctionnalités nouvelles qui facilitent l’utilisation du Mac et permettent de travailler plus efficacement.
 
 

 
Ce chapitre vous explique les manipulations de base : allumer, éteindre, pointer, double-cliquer… Vous pouvez allumer votre Mac pour les besoins de l’exposé, mais ce n’est pas indispensable.
 
 

 
Les lecteurs qui sont familiarisés avec une ancienne version de ce système d’exploitation constateront qu’ils connaissent déjà beaucoup de fonctions décrites ici. Cependant, si vous éludez ce chapitre, vous passerez à côté de quelques petites choses qu’Apple a omis de vous mentionner.
 
[image: i0010.jpg]

 

Le cœur de OS X
 
Ce sont tout à la fois la RAM (Random Access Memory ou mémoire morte) et le système d’exploitation (OS pour Operating System) qui font du Mac ce qu’il est.
 
 

 
Le système contrôle en effet toutes les opérations qui se déroulent dans votre ordinateur. Plus concrètement : 


 
	
[image: coche.jpg] Il gère la mémoire.
 
	
[image: coche.jpg] Il contrôle le fonctionnement des fenêtres, des icônes et des menus.
 
	
[image: coche.jpg] Il mémorise l’arborescence des fichiers.
 
	
[image: coche.jpg] Il gère le réseau.
 
	
[image: coche.jpg] Il fait le ménage (eh oui…).



 
Les autres logiciels (traitements de texte, navigateurs Web…) confient au système d’exploitation le soin de créer et d’entretenir l’environnement dans lequel ils sont eux-mêmes appelés à s’exécuter. Ainsi, lorsque vous créez un mémo, votre traitement de texte vous fournit les outils nécessaires à la saisie et à la mise en forme de l’information, mais c’est votre système d’exploitation qui, en arrière-plan, permet au traitement de texte de fonctionner. De fait, c’est lui qui : 


 
	
[image: coche.jpg] contrôle la fenêtre dans laquelle le traitement de texte opère ;
 
	
[image: coche.jpg] stocke le fichier lorsque vous procédez à sa sauvegarde et en conserve la trace ;
 
	
[image: coche.jpg] permet au traitement de texte de dérouler les menus et d’ouvrir les boîtes de dialogue au travers desquelles il communique avec vous ;
 
	
[image: coche.jpg] autorise le dialogue avec d’autres programmes ;
 
	
[image: coche.jpg] etc.



 
Vous savez à présent de quoi il retourne. Lisez la section suivante pour savoir ce que votre Mac vous permet de faire.
 
 

 
Un dernier détail : OS X Mavericks est livré avec plus de cinquante applications. Bien que toutes vaillent la peine d’être essayées, vous n’en utiliserez régulièrement que quelques-unes.

[image: i0011.jpg] 

OS X fait des jaloux
 
Vous avez bien fait d’acheter un Mac et de le doter de OS X. Contrairement aux utilisateurs PC, qui évoluent sous Microsoft Windows, vous bénéficiez ainsi d’un système d’exploitation simple et convivial dont vous apprécierez chaque jour les possibilités et les prouesses.
 
 

 
Affirmer que le système Mac est moins efficace que Windows parce que la plupart des utilisateurs emploient Windows, c’est comme prétendre que les fast-food sont les fleurons de la gastronomie française parce qu’ils ont plus de clients que Bocuse.
 
 

 
Nous, les Macintoshiens, sommes peut-être minoritaires, mais nous sommes convaincus de disposer du système d’exploitation le plus puissant et le plus efficace qui soit. On comprend d’ailleurs que le monde PC nous le jalouse.
 
 

 
En fait, OS X est basé sur le système d’exploitation UNIX, qui a la réputation d’être le top en la matière. Cette base garantit une stabilité supplémentaire ; un Mac plante en effet moins souvent que les PC ou les Macintosh d’ancienne génération. L’avantage principal réside sans doute dans le fait que, désormais, si une application bloque, la machine n’est plus paralysée. Finis les redémarrages, finies les pertes de données !
 
 

 
Par ailleurs, sachez que, grâce au fait que les Mac sont désormais équipés de processeurs Intel, vous pouvez exécuter directement Windows. Eh oui ! Incroyable, mais vrai ! Vous pouvez en effet installer et faire tourner Microsoft Windows sur n’importe quel Mac équipé d’un processeur Intel. Intéressé ? Reportez-vous au Chapitre 17. Enfin, ne vous laissez pas impressionner par UNIX, le système d’exploitation sur lequel est basé OS X. Il est là si vous le souhaitez, mais il n’y est pas si vous n’en voulez pas. Au fond, tout ce qui vous intéresse, c’est de savoir que votre Mac est capable de tourner et de tourner encore sans plantage.




 

Travailler avec filet
 
Nous abordons dans cette section des aspects que le fichier d’aide de OS X ignore carrément ou ne traite pas de manière suffisamment approfondie. Que vous soyez débutant ou utilisateur confirmé, ne sautez pas cette section.
 

Allumer la machine
 
Le grand moment est arrivé ! Allumez votre ordinateur. Apple s’est attachée à faciliter la vie des utilisateurs, prévoyant toutes sortes de boutons et d’interrupteurs sur la face avant, sur la paroi latérale ou sur l’arrière de l’unité centrale, voire sur le clavier ou sur l’écran. Si vous êtes perdu, consultez le manuel que vous avez reçu en même temps que la machine. Il devrait, à tout le moins, vous indiquer où se trouve l’interrupteur.
 
[image: i0012.jpg]Sur la plupart des modèles, le commutateur se trouve sur le clavier du Mac et est identifié par l’icône en regard.
 
[image: i0013.jpg]Ne comptez pas sur la fonction d’aide du Mac pour vous dépanner. Cette assistance (menu Aide du Finder) est précieuse pour vous renseigner sur bien des points, mais pas sur l’emplacement du commutateur. De toute façon, tant que vous ne trouvez pas le commutateur, vous ne parvenez pas à allumer le Mac et n’avez donc pas accès à la fonction d’aide. C’est d’une logique !


 

Les informations délivrées au démarrage
 
Lorsque vous parvenez enfin à localiser et actionner le bouton de mise en service, vous déclenchez une série d’événements dont l’apothéose est le chargement de OS X et l’affichage du Bureau. En fait, dès l’activation du bouton, Mavericks se met en branle, commençant par tester ses matériels (connexions, ports, disques, RAM…). Si cet examen lui donne satisfaction, il émet un bref accord musical et vous propose, au centre de l’écran, le logo Apple accompagné d’un curseur circulaire qui clignote (Figure 1.1).
 

Figure 1.1 : Voici ce qui apparaît à l’écran quand le démarrage de votre Mac est un succès.

 
[image: i0014.jpg]


 
Quelques scénarios possibles : 


 
	
[image: coche.jpg] Tout baigne : l’écran d’accueil de OS X s’affiche et vous demande d’entrer un nom et un mot de passe ; exécutez-vous. Enfoncez la touche Entrée ou Retour ; la procédure se poursuit.
 Le Chapitre 17 vous explique comment éviter d’entrer votre nom et votre mot de passe à chaque démarrage de votre ordinateur.
[image: i0015.jpg] Vous parvenez ensuite au Bureau qui, dans sa version de base, ressemble à celui de la Figure 1.2. Vous pouvez alors avoir une pensée émue pour la personne qui vous a conseillé d’acheter un Mac.


 
	
[image: coche.jpg] L’écran noir/gris/bleu de la mort : si le test matériel n’a pas été concluant, ce type d’écran s’affiche sur le moniteur de votre Mac. 

Figure 1.2 : Le Bureau de OS X Mavericks.

 
[image: i0016.jpg]




 Certains anciens modèles de Mac produisent un son encore plus désagréable – crissement de pneus ou vaisselle brisée –, auquel Apple semble avoir renoncé. Inutile, en effet, d’énerver plus encore un client mécontent.
[image: i0017.jpg] Vous n’êtes en aucun cas responsable des dysfonctionnements de votre machine. C’est le Mac qui a sans doute un problème. Si votre ordinateur est toujours sous garantie, contactez le service d’assistance. Mais, avant d’utiliser les grands moyens, commencez par consulter le Chapitre 20 : vous y trouverez peut-être la solution au problème.
[image: i0018.jpg]

 
	
[image: coche.jpg] Un signal d’interdiction s’affiche : c’est la version revue et corrigée du point d’interrogation qui clignotait dans une icône de disquette ou de dossier sous Mac OS 10.2 Jaguar. C’est ainsi que le Mac vous fait savoir qu’il ne parvient pas à localiser un disque de démarrage, un disque dur quelconque, un serveur de réseau ou un DVD-ROM comportant un système d’exploitation correct. Comme dans le cas précédent, consultez le Chapitre 20.
 
	
[image: coche.jpg] Le Kernel en panique : dans quelques rares cas, un bloc de texte s’affiche en 4 langues (Figure 1.3). L’heure est grave : votre Mac subit un kernel panic, c’est-à-dire un plantage. Faites redémarrer la machine ; si les choses ne s’améliorent pas et que le même message texte vous est de nouveau adressé, plongez sur le Chapitre 20 pour vous sortir du pétrin.



 

Figure 1.3 : Aïe ! Rien ne se passe comme prévu.

 
[image: i0019.jpg]


 
[image: i0020.jpg]Comment savoir quelle est la version de OS X qui est installée sur votre ordinateur ?
 
 
	
Choisissez À propos de ce Mac dans le menu Pomme (il se trouve en haut à gauche et est identifié par… une pomme !). 
 La fenêtre À propos de ce Mac s’affiche (Figure 1.4) ; l’information se trouve sous la mention OS X. « Version 10.9 » correspond à Mavericks.
 

Figure 1.4 : Cette fenêtre vous renseigne sur la version de OS X qui est installée sur votre ordinateur.

 
[image: i0021.jpg]




[image: i0022.jpg] Vous voulez épater la galerie ? Étalez votre savoir : la version 10.8 s’appelait Mountain Lion, la 10.7 Lion, la 10.6 Snow Leopard, la 10.5 Leopard, la 10.4 Tiger, la 10.3 Panther, la 10.2 Jaguar, la 10.1 Puma et la 10.0 Cheetah. À propos, si vous voulez vraiment faire le malin, sachez que Mavericks fait référence à une plage de surf près de Half Moon Bay, en Californie.


 
	
Cliquez sur le bouton Plus d’infos pour lancer le programme Informations Système. 
 Vous obtenez ainsi des informations supplémentaires relatives, notamment, à la vitesse du processeur et du bus, à la configuration réseau, à la mémoire installée et aux périphériques de stockage (Chapitre 19).






 

Éteindre proprement
 
Évitez à tout prix de couper le courant sans avoir, au préalable, éteint le Mac proprement sous peine d’endommager votre disque dur ou son contenu, voire les deux.
 
[image: i0023.jpg]En cas d’orage, éteignez la machine (nous en reparlerons d’ici peu).
 
 

 
Pour ce faire, utilisez toujours la commande Éteindre du menu Pomme ou recourez à une des techniques suivantes : 


 
	
[image: coche.jpg] Enfoncez une fois la touche d’alimentation, puis cliquez sur le bouton Éteindre de la boîte de dialogue qui apparaît.
 
	
[image: coche.jpg] Sur les claviers qui sont dépourvus de cette touche, utilisez la combinaison Ctrl + Éjecter, puis cliquez sur le bouton Éteindre ou, ce qui revient au même, appuyez sur la touche Retour.



 
La boîte de dialogue qui vous demande de confirmer l’extinction de votre ordinateur propose l’option Rouvrir toutes les fenêtres à la réouverture de la session. Si vous la cochez, votre Mac redémarrera et affichera les fenêtres et les applications actives au moment où vous avez décidé de l’éteindre.
 
 

 
Certes, nombreux sont ceux qui ont coupé leur machine sans respecter cette procédure et qui ont eu la chance que rien de fâcheux ne s’ensuive. Ce n’est pas pour autant un exemple à répéter. Évitez donc de mettre votre ordinateur hors circuit sans transiter par la commande Éteindre, sauf lorsque vous ne pouvez vraiment pas faire autrement (l’écran se fige, le système se plante, toute action est impossible). Cette situation n’est pas fréquente, mais, quand elle se produit, il ne vous reste pas d’autre solution que de l’éteindre puis de le rallumer. Parfois même, il vous faudra retirer la prise de courant, attendre un moment puis la rebrancher.
 

Mise en veille
 
OS X est prévu pour ne jamais être éteint. Vous pouvez faire en sorte qu’il passe en mode veille après une période d’inactivité dont vous définissez la durée (Chapitre 17). Le Mac consomme alors moins d’électricité tout en se tenant prêt à reprendre du service à la moindre sollicitation. Il suffit en effet, pour le relancer, d’activer une touche du clavier ou d’enfoncer le bouton de la souris. Toutefois, si vous envisagez de ne pas utiliser votre machine pendant plusieurs jours, mieux vaut l’éteindre pour de bon.
 
 

 
Remarque : si vous laissez votre Mac tourner et que vous êtes absent lorsqu’un orage se déclare, il risque d’être endommagé. Pensez, dans ce cas, à vous équiper d’un parasurtenseur ; voir la section suivante pour en savoir plus à ce sujet.




 

À ne pas faire
 
Cette section dresse la liste des actions dommageables à éviter. En cas de problème, consultez le Chapitre 20.
 
 
	
[image: coche.jpg] Ne débranchez pas l’ordinateur lorsqu’il fonctionne. Vous risquez, ce faisant, de provoquer des dommages irréparables, notamment une défaillance du système d’exploitation. Éteignez toujours votre machine proprement, comme vous avez appris à le faire dans la section précédente.
 Cet avertissement n’intéresse pas les Mac portables dont la batterie est encore partiellement chargée. Dans ce cas, si vous débranchez la prise de courant murale, la batterie prend le relais sans perturber votre session informatique.


 
	
[image: coche.jpg] N’utilisez pas votre ordinateur lorsqu’un orage se prépare. Certes, il existe des dispositifs appelés parasurtenseurs, qui sont censés encaisser la décharge à la place de la machine, mais ne leur accordez qu’une confiance relative. Seuls les modèles haut de gamme sont capables de remplir leur mission avec succès et ce ne sont généralement pas ceux-là qu’achète M. Tout-le-Monde. Le plus simple consiste donc à débrancher l’alimentation du Mac en cas d’orage. (Pensez également à déconnecter votre modem externe, vos concentrateurs – ou hubs –, ainsi que tout autre périphérique raccordé à une prise électrique.)
 Pour les portables, déconnectez l’adaptateur secteur et tous les autres câbles. Ainsi, vous pourrez continuer à utiliser votre Mac portable en toute sécurité malgré l’orage qui gronde.


 
	
[image: coche.jpg] Ne déplacez, traînez, secouez, bousculez, retournez… pas votre Mac, surtout pendant qu’il fonctionne. Son disque dur tourne à plusieurs milliers de tours par minute. Toute secousse intervenant pendant que le Mac lit ou écrit sur son disque risque d’endommager ce dernier, rendant son contenu irrécupérable.
[image: i0024.jpg] N’imaginez pas que cette précaution ne vous concerne pas si vous exploitez un disque dur dépourvu de parties mobiles car tous les composants sont vulnérables. Traitez votre Mac comme s’il s’agissait d’un carton d’œufs frais : vous ne le regretterez pas.


 
	
[image: coche.jpg] N’oubliez pas de faire des copies de sauvegarde de vos données ! Si vos données sont importantes pour vous, vous devez impérativement les sauvegarder. Vous vous dites peut-être que les crashs n’arrivent qu’aux autres tant il est vrai qu’expérience d’autrui n’instruit pas. Vous avez tort. Personne – absolument personne – n’est à l’abri d’un plantage. N’hésitez plus à faire des backups, d’autant que Mavericks vous propose un outil de sauvegarde automatique intitulé Time Machine dont nous décrivons l’usage au Chapitre 18.
[image: i0025.jpg] Nous vous engageons à consulter ce chapitre avec une attention toute particulière ; vous y apprendrez comment mettre à l’abri une copie de sécurité de vos précieuses données.


 
	
[image: coche.jpg] Ne caressez pas votre écran avec un mouchoir. Nettoyez toujours votre moniteur avec un tissu prévu à cet effet. Vous trouverez des kits comportant un produit de nettoyage à vaporiser et un chiffon doux pour l’essuyer.
[image: i0026.jpg] N’utilisez jamais votre produit vaisselle ou à vitres pour nettoyer votre écran. N’utilisez pas d’éponge, et encore moins à face abrasive.







 

Pointer-cliquer
 
Découvrez, dans cette section, toutes les techniques de souris que vous serez amené à utiliser au quotidien.
 
 

 
Passons en revue les manipulations de base : 


 
	
[image: coche.jpg] Pointer : avant de cliquer ou de réaliser une action, vous devez pointer. Placez votre main sur votre souris et faites-la glisser de manière à amener le pointeur sur l’objet sur lequel vous désirez agir (une icône, un bouton…).
 Si vous utilisez un trackpad (dalle tactile), faites glisser votre doigt délicatement sur la surface jusqu’à amener le pointeur sur l’objet souhaité.


 
	
[image: coche.jpg] Cliquer : pour réaliser un simple clic, enfoncez une fois le bouton de votre souris avec votre index. (Si vous disposez de la nouvelle souris optique d’Apple, c’est la structure tout entière que vous enfoncez puisque cette souris est dépourvue de bouton.) Utilisez le simple clic pour sélectionner une icône, enfoncer un bouton, activer une fenêtre ou une case à cocher.
 En d’autres termes, vous pointez d’abord, vous cliquez ensuite. Ce faisant, vous pointez-cliquez. 
 Sur trackpad, appuyez pour cliquer.


 
	
[image: coche.jpg] Double-cliquer : il s’agit d’enfoncer le bouton de la souris deux fois consécutivement. Attention ! Si le laps de temps qui s’écoule entre le premier et le second clic est trop long, la machine interprète votre action comme deux simples clics successifs. Utilisez le double-clic pour ouvrir un dossier ou encore pour lancer un document ou un programme.
 
	
[image: coche.jpg] Ctrl-cliquer : enfoncez la touche Ctrl et maintenez-la dans cette position tandis que vous opérez un simple clic sur un élément. Une fenêtre s’ouvre sous votre pointeur ; elle porte le nom de « menu contextuel » puisque son contenu est éminemment lié au contexte. Vous n’avez plus qu’à y choisir la commande qui vous agrée.
 Sur trackpad, vous pouvez soit maintenir la touche Ctrl enfoncée tandis que vous appuyez avec un doigt ou appuyer avec deux doigts, ce qui vous dispense d’enfoncer la touche.
 Si vous possédez une souris à plusieurs boutons (comme l’Apple Mighty Mouse), le Ctrl + clic est avantageusement remplacé par un clic droit. Tout au long de ce livre, nous parlerons régulièrement de clic droit et de Ctrl + clic.
[image: i0027.jpg] Si votre action à deux doigts sur votre trackpad ne produit aucun effet, gagnez les préférences de ce périphérique (Chapitre 3). S’il s’agit d’un trackpad intégré ou du modèle Magic Trackpad d’Apple, vous pourrez le configurer afin qu’il considère une double touche comme un clic droit. (Vous serez peut-être amené à valider l’option correspondante depuis les préférences.)


 
	
[image: coche.jpg] Faire glisser (ou plus simplement Glisser) : en général, vous commencez par cliquer, puis vous faites glisser. Donc, vous activez le bouton de la souris, mais, au lieu de le relâcher, vous le maintenez enfoncé, puis déplacez votre souris sur votre bureau de manière à sélectionner l’élément sur lequel vous entendez agir (une portion de texte, par exemple). Relâchez le bouton lorsque le glissement est terminé. Cette opération est communément appelée « glisser-déposer ».
 
	
[image: coche.jpg] Sélectionner un élément dans un menu : pour accéder aux commandes logées dans un menu, vous devez d’abord ouvrir ce dernier (en pointant sur son intitulé), puis choisir la commande qui vous intéresse (en pressant le bouton de la souris, puis en faisant glisser jusqu’à cette commande). Relâchez le bouton lorsque l’élément est sélectionné (en surbrillance, dans le jargon informatique).



 
Un menu reste ouvert tant que vous ne cliquez pas sur un autre élément ou sur une zone de l’interface.
 
[image: i0028.jpg]Si vous utilisez un Mac depuis longtemps, vous avez sûrement l’habitude de maintenir le bouton de votre souris enfoncé entre le moment où vous cliquez sur le nom d’un menu et celui où vous y sélectionnez une commande. Même si cette technique reste d’actualité, les choses ont évolué. Vous pouvez désormais cliquer sur le nom du menu et relâcher votre bouton : le menu reste déroulé. Déplacez alors le pointeur vers la commande qui vous intéresse et cliquez de nouveau : la commande est validée. En d’autres termes, les menus de OS X restent ouverts pendant quelques secondes quand vous les activez. Vous pouvez également exécuter la commande sélectionnée en appuyant sur la barre d’espacement ou sur la touche Retour.




 

Appeler à l’aide
 
Les utilisateurs apprécient l’aide en ligne du Macintosh ; celle de Mavericks ne les décevra pas. Le menu Aide ne propose qu’une seule commande, intitulée Centre d’aide et son équivalent clavier, ⌘ + ?. Validez-la.
 
 

 
Il convient, dans ce cas précis, d’activer la touche Majuscule, faute de quoi vous n’obtiendrez jamais le point d’interrogation, mais la virgule. Aussitôt, la fenêtre Centre d’aide se manifeste (Figure 1.5).
 
[image: i0029.jpg]C’est le seul équivalent qui ne soit pas renseigné correctement dans les menus.
 
 

 
Nous reviendrons sur les équivalents clavier à l’occasion du Chapitre 3.
 
 

 
Pour exploiter cette aide en ligne, tapez un mot ou une expression dans la case de recherche placée en haut à droite, puis enfoncez la touche Retour ou Entrée. Très vite, le Mac dresse la liste des thèmes en relation avec votre question ou qu’il estime tels (Figure 1.6). Faites-y votre choix.
 
[image: i0030.jpg]Bien que nous ne voyons aucune raison objective de désactiver cette fonction d’aide, sachez que cette désactivation est possible.
 

Figure 1.5 : L’aide de OS X.

 
[image: i0031.jpg]


 

Figure 1.6 : Vous avez des questions ? Le Mac a des réponses !

 
[image: i0032.jpg]


 
[image: i0033.jpg]Bien que l’aide en ligne ne nécessite aucune connexion à Internet pour être opérationnelle, il est préférable d’en posséder une pour tirer pleinement profit de cette fonctionnalité. En effet, OS X Mavericks installe un certain nombre d’articles d’aide sur votre disque dur. Mais, si vous posez une question à laquelle aucun de ces articles ne peut apporter de réponse, l’Aide Mac se connecte au site Web Apple et télécharge des réponses potentielles. Elles prennent la forme d’articles agrémentés d’un signe +. Cliquez sur une de ces entrées pour obtenir des informations directement récupérées sur Internet. Ainsi, Apple peut mettre à jour le système d’aide chaque fois que vous avez une requête que l’aide interne ne peut pas satisfaire.
 
 

 
Chaque fois que vous posez une question dont la réponse est localisée sur Internet, le système d’aide de votre Mac en copie le contenu sur votre disque dur. Alors, si vous posez ultérieurement le même genre de question apportant le même type de réponse, l’Aide la localisera sur votre disque dur et non plus sur le site Web Apple.
 
 

 
Enfin, voici une fonction super sympa appelée aide visuelle automatique : 


 
	Tapez un mot ou une phrase dans le champ Recherche du menu Aide.
 
	
Sélectionnez une rubrique affichant l’icône d’un menu sur sa gauche (comme Vider la corbeille en mode sécurisé à la Figure 1.7). 

Figure 1.7 : Si vous sélectionnez une entrée pourvue d’une icône de menu, une flèche vous montre, dans son contexte, la commande correspondante.

 
[image: i0034.jpg]




 L’aide visuelle automatique, c’est-à-dire une grosse flèche bleue, apparaît. Elle pointe la commande la plus appropriée à votre requête.
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Faire le tour du propriétaire
 
 

 

Dans ce chapitre : 


 
	
[image: triangle.jpg] Identifier les éléments d’une fenêtre.
 
	
[image: triangle.jpg] Agir dans les boîtes de dialogue.
 
	
[image: triangle.jpg] Redimensionner, déplacer et fermer des fenêtres.
 
	
[image: triangle.jpg] Se familiariser avec les menus.




 
 

 
Ce chapitre a pour ambition de vous présenter les caractéristiques fondamentales du Macintosh, à commencer par l’endroit où vous échouez dès le démarrage : le Bureau du Finder. Après vous avoir fait faire le tour du propriétaire, nous vous apprendrons à découvrir les fenêtres et les menus.
 
 

 
Les fenêtres font partie intégrante du système d’exploitation du Mac. Au niveau du Finder, elles vous montrent le contenu de vos dossiers, de votre disque dur, lecteur de CD/DVD, carte mémoire, lecteur réseau et image disque. Au niveau des programmes, elles vous affichent le contenu de vos documents.
 
 

 
Les menus sont des incontournables de l’environnement Macintosh. La dernière partie de ce chapitre introduit les principes et concepts élémentaires qui leur sont propres. Si nécessaire, nous vous indiquerons d’autres parties du livre à consulter pour parfaire vos connaissances en la matière. Donc, rassurez-vous ! À la fin de ce chapitre, vous saurez travailler avec les fenêtres et les menus de n’importe quelle application.
 
[image: i0035.jpg]

 

Tour d’horizon du Finder et du Bureau
 
Le Finder est un programme comme un autre, dont la fenêtre, le fameux Bureau (Desktop), vous accueille à chaque démarrage de la machine. En effet, presque toutes les actions que vous entreprenez sur votre Mac commencent et finissent par le Bureau. C’est à cet endroit que vous gérez vos fichiers, stockez vos documents, lancez vos programmes, opérez le paramétrage de certains outils, etc.
 
 

 
Cet endroit est incontournable. Contrôler le Mac exige, avant tout, d’en contrôler le Bureau. Celui de Mavericks vous est présenté à la Figure 2.1.
 

Figure 2.1 : Le Bureau et le Finder prédéfinis de Mavericks.

 
[image: i0036.jpg]


 
Le Finder est au centre de votre expérience OS X. Avant d’entrer dans les détails, voici une rapide description de ses principales fonctions : 


 
	
[image: coche.jpg] Le Bureau : c’est la zone qui s’étend derrière les éventuelles fenêtres ouvertes et le Dock, là où siège l’icône de votre disque dur.
[image: i0037.jpg] Si cette icône n’apparaît pas (c’est le cas dans notre exemple), ne paniquez pas. C’est juste une question de réglage. Le Chapitre 5 vous apprendra à contraindre cette rebelle à se manifester.
 Le Bureau n’est pas une fenêtre, bien qu’il se comporte comme telle. À l’instar d’une fenêtre de dossier ou de disque, il peut en effet abriter des icônes. Toutefois, à la différence des fenêtres standard qui ne s’ouvrent qu’après certaines manipulations, le Bureau, lui, est directement accessible. Placez-y vos dossiers, applications et documents.
 [image: i0038.jpg] Ne confondez pas, comme c’est trop souvent le cas, Bureau et Finder lorsque vous voulez faire référence à l’environnement général du Mac. En fait, l’image qui se trouve derrière l’icône de votre disque dur et derrière les fenêtres ouvertes est le Bureau. Le Finder, pour sa part, est le programme qui est en action lorsque le Bureau est affiché. Le Bureau n’est donc que la manifestation, la fenêtre, du programme Finder.
 Comme si ce n’était pas encore assez compliqué comme ça, sachez que la fenêtre Bureau est la représentation du contenu du dossier Bureau de votre dossier Départ. Pas de panique : nous clarifierons tout ça aux Chapitres 5 et 6.


 
	
[image: coche.jpg] Le Dock : c’est l’outil de navigation simplifiée du Finder. Il assure un accès aisé aux icônes les plus sollicitées, même lorsque votre écran est encombré de fenêtres. Comme le Bureau, c’est l’endroit idéal pour stocker toutes sortes d’éléments (dossiers, programmes, documents) qui resteront ainsi à portée de souris. Pensez à consulter le Chapitre 4, où vous apprendrez à le personnaliser.
 
	
[image: coche.jpg] Les icônes : les icônes sont ces petits pictogrammes que vous trouvez dans les fenêtres ou sur le Bureau. Elles symbolisent un élément bien précis, comme un programme ou un document.
 
	
[image: coche.jpg] Les fenêtres : quand vous cliquez deux fois sur une icône, il y a de fortes chances pour qu’une fenêtre s’ouvre. Les fenêtres du Finder dévoilent le contenu du disque dur ou d’un dossier ; les fenêtres des applications révèlent le contenu de vos documents. Les fenêtres de Mavericks sont décrites en détail dans la suite de ce chapitre.
 
	
[image: coche.jpg] Les menus : les menus contiennent les commandes qui permettent d’agir : créer un nouveau dossier, dupliquer un document, copier et coller du texte… Ces manipulations sont également traitées dans les pages qui suivent.



 
Ce chapitre est essentiellement consacré aux éléments du Finder et à la description du Bureau. Si vous souhaitez en apprendre davantage sur les techniques de navigation et de gestion des fichiers, reportez-vous aux Chapitres 5 et 6. Nous y décrivons, en effet, la barre d’outils du Finder, la navigation entre dossiers et sous-dossiers, les différentes présentations de fenêtres et bien d’autres choses encore. Toutefois, avant de commencer à exploiter le Finder, il est conseillé de s’initier aux techniques de base qui régissent l’utilisation des menus et des fenêtres. C’est ce que nous vous proposons de faire dans les sections suivantes.


 

Identifier les éléments d’une fenêtre
 
Sur Mac, tout est affaire de fenêtres. Ainsi, le Finder apparaît dans une fenêtre. Quand vous ouvrez un dossier, c’est dans une fenêtre qu’il s’affiche. De même, quand vous rédigez une lettre, son contenu vous est proposé dans une fenêtre. Et lorsque vous surfez sur Internet, c’est encore dans une fenêtre que se déroule la page Web.
 
 

 
Vous constaterez à l’usage que certains programmes – entre autres Microsoft Word et Adobe Photoshop – prennent des libertés avec la notion de fenêtre, lui adjoignant des fonctionnalités supplémentaires comme des menus déroulants ou des informations textuelles (pourcentage du zoom, taille du fichier…) dans la barre de défilement. Ne vous laissez pas impressionner par ce design particulier ! Retenez et observez que les fenêtres affichent différents types d’informations dans différents volets ou sections.
 
 

 
Et si vous vous y retrouvez dans une fenêtre du Finder, vous n’aurez aucune difficulté à maîtriser celles de la plupart des applications.
 

Figure 2.2 : Une fenêtre Finder type de OS X Mavericks.

 
[image: i0039.jpg]


 
[image: i0040.jpg]Vos fenêtres n’ont pas tout à fait cet aspect-là ? Ne vous inquiétez pas : ce chapitre vous explique comment déplacer et redimensionner des fenêtres. Le Chapitre 3 vous apprend comment personnaliser l’affichage pour l’adapter à vos habitudes de travail. Quant au Chapitre 5, il aborde les différents modes de présentation disponibles.
 
 

 
Toutefois, apprenez d’ores et déjà à identifier les éléments suivants : 


 
	
[image: coche.jpg] Boutons Fermeture, Masquer et Zoom : ils ferment, masquent et zooment !
 
	
[image: coche.jpg] Boutons Présentation : ils vous permettent de choisir parmi les présentations disponibles : par icônes, par liste, par colonnes ou sous forme de Cover Flow. Le Chapitre 5 est plus éloquent à ce sujet.
 
	
[image: coche.jpg] Menu Disposition : propose un certain nombre d’options d’affichage par Type, Application, Date de dernière ouverture, Date de l’ajout, Date de création, Taille ou encore Étiquette. Vous pouvez opter pour Aucun mode de disposition.
 
	
[image: coche.jpg] Menu Action : il s’agit là d’un menu local qui regroupe des commandes susceptibles de s’appliquer aux éléments actuellement sélectionnés dans la fenêtre du Finder.
 
	
[image: coche.jpg] Barre de titre : elle affiche le nom de la fenêtre.
[image: i0041.jpg] Faites un ⌘ + clic sur le nom de la fenêtre pour afficher un menu permettant de naviguer rapidement dans les autres volumes de votre Mac.
 Dans la partie inférieure de la fenêtre du Finder, vous pouvez afficher constamment le chemin d’accès des éléments sélectionnés. Pour cela, cliquez sur Présentation/Afficher la barre du chemin d’accès.


 
	
[image: coche.jpg] Menu Partager : il vous sert à partager des fichiers et des dossiers via Mail, Messages ou AirDrop.
 
	
[image: coche.jpg] Menu Tags : il vous sert à attribuer un tag (étiquette) à une sélection de fichiers ou de dossiers.[image: i0042.jpg]

 
	
[image: coche.jpg] Champ Rechercher : introduisez dans cette case une chaîne de caractères et Mavericks lance la recherche correspondante.
 
	
[image: coche.jpg] Bouton Plein écran : il contraint la fenêtre à occuper toute la surface de l’écran.[image: i0043.jpg]

 
	
[image: coche.jpg] Barre d’outils : elle garantit l’accès aux commandes les plus sollicitées.
 
	
[image: coche.jpg] Barres de défilement : assurent le déplacement dans la fenêtre.
 
	
[image: coche.jpg] Barre latérale : elle regroupe les éléments auxquels vous faites régulièrement appel.
 
	
[image: coche.jpg] Case de redimensionnement : elle vous permet, par cliquer-glisser, de contrôler la taille de la fenêtre.
 
	
[image: coche.jpg] Curseur de taille des icônes : il permet de contrôler la taille des icônes qui apparaissent dans la fenêtre. (Notez que ce réglage n’est disponible qu’en présentation par icônes – Chapitre 5.)
 
	
[image: coche.jpg] Boutons Précédent et Suivant : le premier affiche le contenu du dossier précédemment sélectionné ; le second affiche le suivant.
 Si vous êtes un habitué des navigateurs Web, sachez que ces deux boutons fonctionnent ici de la même manière. Lorsque vous ouvrez une fenêtre pour la première fois, aucun des deux n’est actif. Mais dès que vous vous déplacez de dossier en dossier, ils se souviennent du chemin parcouru et vous permettent ensuite de revenir directement à un endroit donné. Ils sont en outre activables par clavier : ⌘ + [ pour Précédent et ⌘ + ] pour Suivant.
 Si, au niveau des Préférences du Finder, vous avez validé l’option Toujours ouvrir les dossiers dans une nouvelle fenêtre ou si vous avez contraint un dossier à s’ouvrir dans une nouvelle fenêtre, les boutons Précédent et Suivant ne fonctionneront pas. En fait, ils ne se souviennent que des dossiers que vous avez visités dans cette fenêtre.





 
Pendant longtemps il fut impossible d’afficher la barre latérale sans la barre d’outils et inversement. Depuis la version Lion de OS X, vous pouvez afficher ou masquer ces éléments indépendamment l’un de l’autre, comme nous le verrons au Chapitre 5.
 

La barre de titre
 
La barre de titre est l’endroit où s’affiche le nom de la fenêtre. Les trois boutons situés à gauche exécutent les actions suivantes : 


 
	
[image: coche.jpg] Fermeture (rouge) : cliquez sur ce bouton pour fermer la fenêtre.
 
	
[image: coche.jpg] Masquer (jaune) : cliquez sur ce bouton pour réduire la fenêtre. Vous avez l’impression qu’elle est fermée ; or, elle est tout simplement masquée. Les icônes des fenêtres masquées sont transférées dans le Dock. Pour les réafficher, cliquez sur leur icône à cet endroit ou choisissez leur nom dans le menu Fenêtre. Si la fenêtre est une séquence filmée QuickTime, le film continue cependant à s’exécuter dans son icône du Dock, au format timbre-poste. (Le Dock est étudié au Chapitre 4.)
 
	
[image: coche.jpg] Zoom (vert) : ce dernier bouton de la série agrandit ou réduit la taille de la fenêtre, selon sa taille courante. Si la fenêtre présente une taille standard, il l’agrandit, un nouveau clic rétablissant ensuite la taille originale. En revanche, si la fenêtre est plus grande que son contenu, un clic la réduit à une taille adaptée à ce contenu, c’est-à-dire que la fenêtre affiche tous ses éléments de manière à vous dispenser d’utiliser les barres de défilement. Recliquez dans la case pour rétablir la taille originale.





 

Les barres de défilement
 
Logées à droite et en bas de toute fenêtre dont le contenu n’est pas entièrement visible, les barres de défilement permettent de naviguer vers le haut ou vers le bas, vers la gauche ou vers la droite. La Figure 2.3 montre deux présentations : dans la grande fenêtre placée à l’arrière-plan, tout le contenu est visible ; les barres de défilement étant de ce fait inutiles, elles ne sont pas affichées. À l’inverse, dans la petite fenêtre placée au premier plan, tout le contenu n’est pas visible : vous ferez donc défiler si vous voulez le voir.
 

Figure 2.3 : Une fenêtre sans et une fenêtre avec barre.

 
[image: i0044.jpg]


 
Utilisez ces barres pour faire défiler le contenu de la fenêtre dans le sens désiré.
 
[image: i0045.jpg]Si vos barres de défilement ne ressemblent pas à celles de la Figure 2.3 ou si elles ne fonctionnent pas comme décrit ci-dessous, gardez votre sang-froid. Accédez aux Préférences Système comme on vous l’explique au Chapitre 3.
 
 

 
Les barres peuvent être manipulées de quatre manières différentes : 


 
	
[image: coche.jpg] Cliquez sur l’ascenseur et faites glisser. L’ascenseur est le bouton gris qui coulisse dans la barre. La fenêtre défile proportionnellement au déplacement que vous imposez à cet élément.
 
	
[image: coche.jpg] Cliquez dans la barre en dehors de l’ascenseur. Verticalement, si vous cliquez dans la zone grisée au-dessus de l’ascenseur, vous déplacez le contenu de la fenêtre d’un écran vers le haut ; si vous cliquez en dessous, d’un écran vers le bas. Idem dans l’autre sens : horizontalement, si vous cliquez dans la zone grisée à gauche de l’ascenseur, vous déplacez le contenu de la fenêtre d’un écran vers la gauche ; si vous cliquez à droite, d’un écran vers la droite. Quelques options de défilement sont disponibles depuis le volet Apparence des Préférences Système.
[image: i0046.jpg] Les touches Page Préc. et Page Suiv. remplissent la même fonction, mais certains programmes ne les reconnaissent pas. Les souris, trackballs et autres dispositifs de pointage équipés d’une molette permettent également de faire défiler le contenu de la fenêtre active soit verticalement, soit horizontalement si vous ajoutez au mouvement l’action de la touche Majuscule. Toutefois, si cette combinaison fonctionne au niveau du Finder, il n’en va pas de même dans toutes les applications. Ainsi, ça marche dans le programme TextEdit d’Apple ; ça ne marche pas dans le programme Word de Microsoft.


 
	
[image: coche.jpg] Utilisez le clavier. Au Finder, commencez par sélectionner une icône, puis recourez aux touches fléchées pour vous déplacer vers le haut, vers le bas, vers la gauche ou vers la droite. Ces touches déplacent la sélection vers l’icône ainsi désignée, faisant au besoin défiler le contenu de la fenêtre. Certains programmes ne permettent pas ce genre de déplacement.
 
	
[image: coche.jpg] Glissez deux doigts sur un trackpad. Si vous utilisez un notebook équipé d’une dalle tactile ou si vous employez la Magic Mouse ou le Magic Trackpad, il vous suffit d’amener le curseur dans la fenêtre, puis de poser deux doigts dessus et de glisser dans le sens de défilement voulu.





 

La fenêtre active
 
Vous ne pouvez agir dans une fenêtre que si celle-ci est active. La fenêtre active occupe toujours le premier plan, les fenêtres inactives étant placées derrière. À noter qu’une seule fenêtre peut être active à la fois. Pour activer une fenêtre, cliquez dedans n’importe où (sa barre de titre, ses barres de défilement, son fond…).
 
 

 
La Figure 2.4 montre une fenêtre active (la fenêtre Applications) placée par-dessus une fenêtre inactive (la fenêtre Utilitaires).
 

Figure 2.4 : Une fenêtre active superposée à une fenêtre inactive.

 
[image: i0047.jpg]


 
Pour établir la distinction entre fenêtre active et fenêtre inactive, sachez que : 


 
	
[image: coche.jpg] La barre de titre d’une fenêtre inactive est translucide et son nom est grisé. Les boutons Fermeture, Masquer et Zoom de la barre de titre sont en couleurs dans la fenêtre active ; ils sont gris dans la fenêtre inactive.
[image: i0048.jpg] Les boutons gris d’une fenêtre inactive réagissent au survol par le pointeur de la souris. Ils retrouvent leurs couleurs, ce qui permet de fermer, réduire ou agrandir.


 
	
[image: coche.jpg] Les autres boutons et barres de défilement sont colorés dans la fenêtre active ; ils sont gris et atténués dans la fenêtre inactive.
 
	
[image: coche.jpg] L’ombre portée d’une fenêtre active est plus large et plus dense.
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